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The Chairman: 1 would like to welcome people to the 38th 
meeting of the committee. We are expecting some other 
members to arrive. There are two committee meetings . . . 
there are more than two this evening, but Health and Welfare 
and Labour, Employment and Immigration are both meeting, 
and several members have indicated they have to move back 
and forth between the two meetings. So please do not take it as 
a reflection on the witnesses or their testimony. It is just a fact 
of parliamentary life which occurs from time to time. Other 
members who are out of the country at this point were present 
at our first session with Barbara Jackman, and they will be 
looking forward to the testimony, because they will have a 
chance to read it.

Barbara Jackman has brought with her this evening a couple 
of other people who are prepared to help us in our understand­
ing of the situation. I welcome them.

Barbara, could you introduce the other two witnesses and 
give us a little sense of the background. Then we will hear 
what you have to say to start with, and then we will move to 
the questions.

Ms Barbara Jackman (Lawyer): I should explain first that 
the last time I was here I said I preferred people to ask 
questions as I went along, rather than have me give a speech, 
because I am more comfortable that way. So people should 
feel free to ask questions.

Derek Greavesandé is a refugee from Guyana. He has been 
recognized as a convention refugee. Ibraham Hadjireza is a 
person who is a refugee claimant right now. His case is before 
the Immigration Appeal Board. He is from Iran. I was asked 
by the clerk of the committee if I could bring a couple of my 
clients or other people’s clients who were in the refugee process 
or had been accepted as refugees, and I asked Ibraham and 
Derek to come for specific reasons.

Derek Greavesandé came to Canada and made a claim at 
the border. When he arrived his case was transferred down­
town into the special oral hearing pilot project. So his case was 
heard with a member of the Refugee Status Advisory Commit­
tee present. He received a decision within a month of having 
his examination under oath completed; that is, having the 
refugee examination done. His case is a good example of how 
the process can function properly.

However, I wanted him to come to explain to you the 
different kinds of problems he has had. He went through the 
fastest of any of the refugee cases we have ever had, yet he has 
had constant difficulties in obtaining employment, in putting 
his child in school, in his wife’s obtaining employment, in 
settling in Canada, because of immigration restrictions. So 
that is why I wanted him to come and explain to you the kind 
of problems people face even when the system functions 
properly, the way it is set up now.
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Le président: Bienvenue à tous à la 38iimc réunion du 
Comité. D’autres membres vont encore se joindre à nous, mais 
il y a réunion, ce soir, du Comité de la santé et bien-être et du 
Comité du travail, emploi et immigration, ainsi que d’autres 
encore, et plusieurs membres m’ont dit qu’ils devront faire la 
navette entre les deux. Ne vous offusquez donc pas du petit 
nombre de députés présents, ce n’est pas parce que nous 
faisons peu de cas des témoins ou de leur témoignage, mais 
c’est l’une des servitudes de la vie parlementaire qui se 
présente de temps en temps. D’autres membres qui ont assisté 
à notre première séance avec Barbara Jackman sont en voyage 
à l’étranger, mais ils seront heureux de pouvoir lire son 
témoignage.

Barbara Jackman a amené ce soir quelques personnes 
disposées à nous aider à mieux comprendre la situation, et je 
leur souhaite la bienvenue.

Barbara, pourriez-vous présenter les deux autres témoins et 
nous parler un peu d’eux. Nous écouterons ensuite votre exposé 
et nous passerons aux questions.

Mme Barbara Jackman (avocat): Lors de ma dernière 
comparution, j’avais dit que je préférais qu’on me pose des 
questions au fur et à mesure, ce qui me met plus à l’aise que de 
faire un exposé; je vous invite donc à m’interrompre quand il 
vous plaît pour me poser des questions.

Derek Greavesandé est un réfugié de Guyane, et on lui a 
accordé le statut de réfugié au sens de la Convention. Ibraham 
Hadjireza vient d’Iran et revendique le statut de réfugié. La 
Commission d’appel de l’immigration a été saisie de son cas. 
Le greffier du Comité m’avait demandé d’amener certains de 
mes clients ou des clients d’autres avocats qui demandaient le 
statut de réfugié ou qui l’avaient obtenu; c’est pour cette raison 
que j’ai demandé à Ibraham et à Derek de m’accompagner.

Derek Greavesandé a demandé ce statut en arrivant à la 
frontière. Son cas a été examiné à Toronto dans le cadre du 
projet pilote prévoyant une audition à laquelle assiste un 
membre du Comité consultatif sur le statut de réfugié. La 
décision a été rendue dans le mois qui a suivi l’interrogatoire 
sous serment, c’est-à-dire l’examen du statut de réfugié. Son 
cas illustre comment le processus peut se dérouler correcte­
ment.

Je voulais toutefois qu’il vienne vous exposer les différents 
problèmes qu’il a eus. Son cas a été réglé dans les meilleurs 
délais, mais il a rencontré les plus grandes difficultés, en raison 
des contraintes de l’immigration, à trouver un emploi pour lui 
et pour sa femme, à faire scolariser son enfant, à s’installer au 
Canada. C’est pourquoi j’ai désiré qu’il vienne vous exposer les 
problèmes devant lesquels on se trouve lorsque le système 
fonctionne correctement, selon la procédure actuelle.


